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COMPTE RENDU MORAL 
pour l’année 1902. 


Le Conseil a décidé, dans une de ses derniè- 
res séances, de demander son renouvellement 
à l’Assemblée générale d'Octobre. Il nous faut 
donc maintenant rendre compte de nos travaux 
et voir, en un mot, la situation de notre 
Société. Je le ferai très brièvement. 

Le point important pour une société est 
d’avoir chaque jour de nouveaux adhérents. 
De ce côté, nous pouvons être satisfaits : les 
élèves sortant de Cempuis se font plus réguliè- 
rement inscrire qu'avant, quelques anciens 
élèves nous sont encore revenus et parmi ceux- 
ci, nous devons acceuillir avec beaucoup de 
plaisir, l'adhésion de beaucoup d’anciennes 
élèves. 

Les réunions sont plus suivies qu'autrefois, 
et il est à penser que le Conseil prochain 
pourra rendre ces réunions attrayantes par de 
la musique, des conférences, elc. Il trouvera, 
du reste, quelques préparations faites par nous 
à ce sujet. 

Nous n'avons pu, cetle année, organiser que 
deux conférences, chacune d’elle à réuni un 
grand nombre d’auditeurs. 

Nous avons organisé deux promenades, une 


à Cempuis, l’autre à Fontainebleau, qui ont eu 
toutes deux beaucoup de succès. 

Les plus grands progrès ont été faits dans 
l'organisation du Bulletin. Sans vouloir flatter 
personne, nous devons remarquer que C’est 
surtout à notre camarade Schumacher que 
nous le devons. Il à su, avec quelques cama- 
rades, lui donner la vie qui lui manquait et en 
faire, non pas un compte rendu officiel, mais 
bien un Bulletin ouvert à toutes les opinions 
et il s’est attaché surtout à ce que tous les 
camarades participent à sa rédaction. Il y a 
encore à faire, et si nos camarades veulent s’en 
donner la peine, en répondant aux appels qui 
leur sont faits, nous pourrons avoir bientôt un 
Bulletin tout à fait intéressant. 

Une bibliothèque a été créée, qui réunit 
déjà un assez grand nombre d'ouvrages relatifs 
à Cempuis. Le service de prèt des livres à 
domicile, qui fonctionne déjà depuis le com- 
mencement de l’année, sera définilivement 
organisé d'ici quelques jours. 

Voilà résumés les travaux du Conseil de cette 
année. Pour lavenir je me reporterai au n° de 
Juillet du Bulletin et je demanderai à ceux qui 
nous remplacerons de relire les articles de nos 
camarades Poullot et Schumacher. Ils trouve- 
ront là, je crois, la marche à suivre pour faire 
prospérer notre Société. 
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Variétés 
Orthographe et Sténographie. 


Pour les lecteurs habituels du Bulletin, la démonstra- 
tion de l'utilité de la sténographie n’est plus à faire. Elle 
serait facilement faite aux innombrables écoliers qui 
pâlissent quotidiennement dans l'inextricable labyrinthe 
orthographique, comme nous l'avons tous fait, et qui, 
dans les transes d'une dictée, souhaitent une écriture 
phonétique. Il en existe plusieurs systèmes, à leur insu ; 
un des meilleurs, la Sténographie Aimé-Paris, a été 
pratiqué avec le plus grand succès à Cempuis, et tous, 
je crois, nous nous en servons encore. La seule lecture 
de la collection d'exémples qui suit, extraite d’un journal 
parisien, prouvera jusqu'à l'évidence (à ceux pour qui 
cette preuve est nécessaire), la défectuosité de l'écriture 
classique du français et quelle énorme économié de 
temps et de travail résulterait de lemploi d'une gra- 
phique rationnelle : 

« Nous portions nos portions. Les portions. les 
portions-nous ? Les poules du courent couvent. Mes 
fils ont c: mes fils, Il est de l'est. Je vis ces vis. Cet 
homme est fier, peut-on s'y fier ? Nous éditions de 
belles éditions. Nous relations ces relations inté- 
ressantes. Nous acceptions ces diverses acceptions de 
mots. Nous inspections les inspections elles-mêmes. 
Nous exceplions ces exceptions. Je suis content qu'ils 
content cette histoire. I convient qu'ils convient leurs 
amis. lls ont un caractère violent; ils violent leurs 
promesses. Ces dames se purent de fleurs pour leur 
parent. lls expédient leurs lettres, c'est un bon 
expédient. Nos intentions sont que nous intentions ce 
procès. Ils négligent leurs devoirs, je suis moins 
négligent. Nous objections beaucoup de choses contre 
vos objections. Ils dent à Paris chez le résident 
d'une cour étrangère. Ces cuisiniers excellent à faire ce 
plat ercellent. Les poissons affluent à un affluent de la 
ivière, etc., etc. 

La liste serait facilement allongée. 
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COMMUNICATION DU CONSEIL 


Considérant que le renouvellement du Conseil 
d'administration de l'Amicale, en janvier, pré- 
sente les inconvénients suivants : 

1° Ayant lieu dans la période où se font les 
conférences, causeries, etc..., il empêche la 
préparation d’un programme d'ensemble pour 
la saison, ou cause une interruption à Péxécu- 
tion de ce programme ; 

2% Les sociétaires qui partent au service 
militaire en novembre ne peuvent participer à 
la plus importante semblée générale de 
l'année ; 


30 Les membres du Bureau qui partent sous 
les drapeaux doivent être remplacés en octobre, 
pour un seul trimestre. 

Pour ces motifs, le Conseil d'administration 
propose que son renouvellement ait lieu désor- 
mais à l'assemblée générale d’octobre. 


Rapport Financier 
du 15 Juillet au 15 Octobre 1902. 
Recettes. 


En caisse le 15 Juillet 1902. 1.15415 
Cotisations des sociétaires s 8i » 

truments de musique . 35 » 
Remboursement d’un livre 1 50 


ToTaz.... 1.271 65 


Dépenses. 


Frais de salle concierge … 5f » 

Envoi aux camarades sous les drapea 26 » 

Frais de conférence 1 50 

Frais d'administration 53 90 
Achat d’une couronne pour 

de M. Prevost (Avril 1902) . 20 

Secours à un camarade .... 20 » 

Reliure de divers volumes .. 17 » 

TOTAL... 143 40 

Balance des comptes. 

1.271f65 

143 40 

Reste en caisse... 1.128 25 


Le Trésorier : A. JEANNIN. 


Echos, Nouvelles 
Communications diverses. 


Guilhot s’ stalle définitivement à Paris, avec sa 
famille ; nous espérons que cela nòus procurera souvent 
r de le voir parmi nous, ainsi que Mme Guilhot 
enfants, nos camarades. 
XXX 
Les camarades, sociétaires ou non, qui partent faire 
leur service militaire en Novembre, sont priés d'indi- 
quer, le plus tôt possible, leur adresse à l’armée au 
gérant du Bulletin. 


xx% 


Les sociétaires qui détiennent des livres de la biblio- 
thèque sont instamment priés de les apporter à l Assem- 
blée Générale du 18 Octobre, en vue d'un classement 
définitif. 

xx% 
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Conformément à la décision de l’Assemblée Générale 
de Juillet, le bal annuel de la Société aura lieu le 8 
Novembre. En conséquence, les camarades qui désirent 
collaborer à la fête qui le précédera sont priés de se 
mettre en rapport avec le Conseil dès l’Assemblée du 18 
Octobre. 


F2 


Pour reconstituer des collections du Bulletin de 
l'Amicale, nous serions obligés, aux camarades qui en 
possèdent des numéros qui ne leur servent pas, de bien 


vouloir nous les envoyer. 
kkk 


Voici le retour de la classe; plusieurs camarades 
viennent d’être libérés du service militaire; ce sont : 
Anatole Borelly, Hennecart, Joannès Rochut, Robert. 
Nous espérons qu'ils seront assidus à nos réunions, 
comme par le passé. Par contre, quelques autres vont 
partir très prochainement au service; ce sont : Jean 
Barraud, Bouvard, Chambard, Paul hbach, Jules 


Hodier, etc... 
729: 3 OOE 


Le Rêve. ®© 


Chansonnette 


MEISSONNIER 


(F=1) don 8. Ton Fa. Andante Con Moto 


= 
H[oos|i76 543132.4 
der ©. Un soir ac-ca - blé de tris - tes Je 
2% C. Jé- tais au siècle heureux d'As Le 
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La terre é-tait belle et fé - con-de 
Mais un bruit semblable au tonnerre Vint 


(3ks 232 |140 222| 2432 
me couchai sous un ormeau ; D'un songe alors la douce i- 
bien régnait chez les mortels, Toute pro - messe é 

xigeait pas de durs travaux ; Ainsi qu'aux p 


m'arracher à mon som-meil. Ma fé -li 
RR 

-.56|1571248|2055 
- se pour moi vint changer tout en beau: L'u-ni 

cré- e, La justice a - vait des au-tels; On é- 

mon - de, L'on aimait les champs, les troupeaux ; Sous des 

gè - re sé- va-nou-it à monré - veil; De mon 
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vers é - tait tout pros-pè-re, Au lieu des hai-nes les a- 
tait ten-dre, on é-tait sage, On é-tait frane dans ses di 
caba-nes de feuil-lages, Les humains fixaient leur 


erreur plus de ves - tige. Adieu plaisirs! Adieu beaux 


- (4) Extrait du Répertoire des solistes, Recueil de chants à une voix, 
mélodies, romances, chansons, airs d'opéras, réunis par ie Comité de 
l'Association galiniste. ère livrison, 1 brochurette de 16 pages, 
65.30. En vente au siège de l'Association, 8, rue Caplat, Paris, et chez 
J. Lebègue & Ci, libraires-éditeurs, Paris et Bruxelles. 
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117617|i.ii53)2.2333 | 
mours. Sans cesse en paix, ja maisen  guer-re ! Que ne peut- 
cours, Du bonheur tout of- frait l'i - mage! Que ne peut- 
jour, Les amis taient pas vo - la - ges ! Que ne peut- 
jours ! Ce que je bien fort m'af- fli -ge ! Que ne peut- 


ls 28 &] 5° 12e | 1 2 8% 


on rẹ- ver tou-jours ! Que ne peut - on rẹ- ver tou- 


|5 2ir 1654/3423 


jours! Que ne peut 


eee 


Sans soucis. 


Ordre, Travail et Plaisir! 


o| 


- on rê-ver tou - jours. 


IX. — La Gymnastique. Suite] 


68 Quand sur nos vélocipèdes 
Nous parcourons les chemins, bis) 
Il faut nous voir filer raide, 
Manœuvrant des pieds, des mains. 
Refrain : 
Sans soucis et sans éhagrins ! 
Nous chantons de gais refrains, 
Les sentiments les meilleurs 
Doivent régner en nos cœurs. 
Sans soucis et sans chagrins ! 
Nous chantons de gais refrain 
Nous marchons toujours guidés par le progrès ! Oui. 
Tout s'agite 
Et va vite 
Avec lui ! 
69 C'est un cheval trè 
Et peu coûteux à nou 
Facile à tenir en bride 
Et toujours prêt à courir. 
(Refrain) 
70 Il suffit, pour qu'il avance, 
De ne pas être goutteux ; /b; 
On ferait son tour de France, 
Quand même on serait boiteux. 
(Refrain) 
71 Sur le cylindre ou la boule 
Il faut apprendre à marcher, /bis/ 


rapide 
, (bis) 


Le chemin s les pieds roule, 
Voyageons sur ce plancher. 
[Refrain] 


12 Partout il faut que sans peine, 
Amis! nous puissions passer, /bis) 
Nul obstacle, nulle gêne, 
Il faut toujours avancer. 
(Refrain) 
13 A cette planche à rainure 
Accrochons bien nos doigts, /bis] 
La manœuvre est des plus dures, 
Surtout la première fois. 
(Refrain) 
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84 


Choisissons notre haltère, 

Nous voulons devenir forts ; /bis/ 

Pour le soulever de terre 

Mesurons bien nos efforts. 
[Refrain] 

A nous les bâtons à sphères, 

C'est un jeux très amusant, /bis) 

Leur poids ne nous gène guère, 

On le supporte gaiment. 
[Refrain]: 

Que nos muscles se raidissent, 

Attestant leur fermeté, /bis/ 

Que devant nous s’aplanissent 

Toutes les difficultés. 
(Refrain) 

Au revers de cette échelle 

Grimpons des mains seulement ; (bis) 

Au jeu le singe excelle 

Soyons singes un moment. 
(Refrain) 

Pour atteindre, sans cordage, 

Le haut d'un point élevé, /bis) 

L'un sur l'autre qu'on s'étage, 

On est hien vite arri 
(Refrain) 

Notre pyramide humaine 

Ne veut ni plâtre ni ciment, /bis/ 

Nous la construisons sans peine, 

C'est l'affaire d’un moment. 
(Refrain) 

Cette échelle est de cordage, 

Le chanvre en fait les frais ; /bis/ 

Elle est pour le sauvetage 

Un des plus précieux agrès. 
[Refrain] 

Pour la lutte qu'on s'apprête, 

L'exercice est attrayant, (bis) 

Et déjà plus d’un athlète 

A choisi son concurrent. 
(Refrain) 

Les voilà qui se saisissent, 

Cherchent à se renverser, (bis) 

Leurs petits muscles frémissent 

Avides de s'exercer. 
(Refrain) 

Chacun d'eux fait résistance 

Et met toute sa fierté /bis/ 

A prouver que son enfance 

Promet la virilité. 
(Refrain) 

La victoire est incertaine. 

Nul combattant n’est à bas, /bis/ 

Il faudra que dans l'arène 

Se livrent d'autres combats. 
(Refrain) 

Cette joute pacifique, 

En honneur chez les anciens, /bis) 

Donnait à leur république 

De vigoureux citoyens. 
(Refrain) 


86 Accrochée à la muraille, 

Et propre à plus d’un métier, ga 
La corde à nœuds qu’on installe 
Doit soutenir l'ouvrier. 

(Refrain) 

87 Travailleurs soyez agiles 
Pour accomplir vos travaux, /bis/ 
Ils vous seront plus faciles ; 
Vous n'aurez pas de rivaux. 

(Refrain) 

88 Au sautoir on nous appelle, 
Lançons-nous légèrement, (bis) 
N’accrochons pas la ficelle, 
Enlevons-nous lestement. 

[Refrain] 

89 Pour le tremplin on s'enrôle, 
Le sable fin nous attend, (bis) 
Décrivons la parabole, 

Pas de jarrets impotents. 
(Refrain) 

90 Hardiment que l'on s’élance, 
Nul bond n’est plus gracieux, (bis) 
Notre élan devient immense 
Et notre saut prodigieux. 

(Refrain) 

91 Le cheval de bois nous semble 
Bien difficile à monter, (bis) 
Ce n'est pas ici qu'on tremble, 
D'un bond il faut le sauter. 

(Refrain) 

92 Sur nos patins à roulettes, 

Peu soucieux des saisons, (bis) 

Décrivons des pirouettes 

En attendant les glaçons. 
(Refrain! 

93 Les épaules en arrière 
Et la poitrine en avant, /bis) 
Et la tète droite et fière 
D'un soldat bien à son rang. 

(Refrain) 

94 Rapides, fendons l’espace 
Et méprisons le danger ! /bis) 
Sur la neige ou sur la glace, 
Partout sachons voyager. 

[Refrain] 


X. — L’Escrime. 
95 On a sonné pour l'escrime, 
Qu'on prenne la canne en main, /bis/ 
À son rang que l'on s'escrime, 
Au chant d'un joyeux refrain. 
{Refrain) 
96 Ayons le poignet flexible 
Ei le corps bien redressé, (bis) 
Que l'on devienne invincible 
Si l'on était offensé. 
(Refrain) 
97 Parons la tierce et la quarte, 
Figurons le moulinet (bis) 
Sans que le regard s'écarte, 
Que le coup soit ferme et net. 
(Refrain) 


Le Gérant : L.-M. SCHUMACHER. 


Impr de l'Orphelinat Prevost, à Cempuis (Oise). 


